
Motion présentée par les enseignants du Second degré du  
Lycée Franco-hellénique Eugène Delacroix-AEFE 

mobilisés le jeudi 18 septembre 2025 
  

Nous, personnel enseignant, personnel détaché, du Lycée Franco-Hellénique Eugène Delacroix, 
sommes mobilisés et en grève en ce jeudi 18 septembre 2025 pour dénoncer avec force une politique 
d’austérité brandie avec comme seule promesse celle d’un avenir en berne pour l’Éducation 
nationale. Nous sommes en colère face à nos rémunérations délaissées depuis tant d’années, face 
aux réformes successives qui dénaturent notre métier, face à la dégradation incessante de nos 
conditions de travail et des conditions d’apprentissage de nos élèves, face au silence des autorités 
qui abandonnent des collègues en détresse. Peut-on prétendre à promouvoir une éducation de 
qualité en traitant avec autant de mépris des enseignants ? 

L’AEFE, opérateur historique du service public d’éducation à l’étranger, pris dans des objectifs 
absurdes de développement d’un réseau d’enseignement français à l’étranger, sans que les moyens 
budgétaires ne suivent, est menacé. 

Nous demandons un budget à la hauteur des missions de service public d’éducation en France et 
dans le réseau de l’AEFE. Nous demandons que les enseignant-es titulaires soient détaché.es et non 
employé.es en contrat local privé. Nous demandons que le détachement ne soit plus borné, ce qui 
déstabilise les équipes, les établissements et laisse des collègues désemparés, se résignant à 
démissionner afin de préserver leur équilibre de vie. Nous demandons la création de postes de 
personnel détaché et non leur suppression. Nous demandons le développement d’établissements 
conventionnés et en gestion directe et non celui d’établissements “partenaires”.  

Nous demandons également que la Direction du LFHED entende les préoccupations légitimes des 
personnels du Lycée. Les emplois du temps morcelés de cette année privent de nombreux-ses 
collègues de la sérénité nécessaire pour organiser leur travail et remplir leurs missions, d’autant que 
le manque d’espaces disponibles les empêche régulièrement de trouver où travailler dans le calme. 
S’ajoutent à cela un manque de salles adaptées, un matériel informatique souvent inadapté, des 
changements fréquents de salles et des espaces de travail et de restauration insuffisants tant pour les 
enseignants que pour les élèves. L’allongement des journées, désormais souvent prolongées jusqu’à 
17h30, crée par ailleurs d’importants problèmes logistiques. La mise en place des groupes de besoins 
en 6e et en 5e, qui consomme un grand nombre d’heures et de salles, dégrade encore davantage les 
emplois du temps, tant pour les élèves que pour les enseignants. 

Par ailleurs, nous constatons une suppression progressive de dispositifs pédagogiques essentiels, 
tels que les travaux pratiques, l’accompagnement personnalisé de la Seconde à la Terminale, dont 
l’intégration dans les emplois du temps demeure floue, ou encore l’accompagnement renforcé en 4e 
et 3e. Ces choix risquent de fragiliser le parcours scolaire des élèves et leur bien-être et précarisent 
certains postes d'enseignants.   

Nous affirmons que nous voulons exercer notre métier dans des conditions dignes, au service de nos 
élèves, et exigeons des moyens humains et matériels à la hauteur des missions qui nous sont 
confiées. 

Les personnels mobilisés du Lycée Franco-Hellénique Eugène Delacroix. 


